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Après Sanders et Juppé, Mélenchon dans la chasse aux
données des électeurs

Juppé ou Sanders ? Sur le plateau du JT de 20h de TF1, Jean-Luc Mélenchon, annonçant sa candidature à
l'élection présidentielle de 2017, a assuré utiliser la "même plateforme internet que Bernie Sanders", le
"socialiste américain", candidat aux primaires démocrates. Vrai ? Presque. En réalité, le candidat du Parti
de gauche a fait appel au même prestataire que... Alain Juppé. Moins glamour mais tout aussi efficace pour
collecter un maximum de données sur les électeurs.

Trois jours après Marine Le Pen, Jean-Luc Mélenchon a déclaré, à son tour, sa candidature à l'élection
présidentielle de 2017. Ou plutôt, le député européen a "proposé" sa candidature. "Le rythme s'est accéléré.
Après messieurs Juppé, Fillon, Sarkozy, madame Le Pen sur votre plateau a annoncé sa candidature.
Dans ces conditions, il faut passer à l'action, on ne peut pas rester sans voix. Et oui, je propose ma
candidature pour l'élection présidentielle de 2017."

Mélenchon sur le plateau de TF1

Ayant obtenu 11,13% des voix au premier tour de l'élection présidentielle de 2012, le co-fondateur du Parti
de gauche dit s'inspirer du candidat aux primaires démocrates Bernie Sanders pour sa campagne de 2017.
"Je suis ouvert à tout le monde, les organisations, les réseaux, mais les citoyens d'abord. Vous savez, je
m'inspire, à ma manière, de la méthode qui a été celle de Bernie Sanders. J'ai loué la même plateforme
internet que lui. Si bien que maintenant tout le monde peut se joindre à moi pour travailler sur le
programme et agir."

La comparaison, dans un premier temps, a frappé quelques medias, dont le Huffington Post, avant qu'ils
rectifient le tir. Et pour cause : si les deux sites se ressemblent beaucoup, tant sur la forme que sur le fond,
Mélenchon n'a pas fait appel au même prestataire que le candidat démocrate. Le prestataire du candidat
français est NationBuilder, tandis que c'est son concurrent, Blue State Digital, qui a créé la plateforme de
Sanders, après avoir popularisé le concept avec Obama, en 2008 puis en 2012.
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Le site de campagne de Sanders...
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... et celui de Mélenchon

Les deux entreprises se partagent le marché du "big data" électoral depuis près de dix ans maintenant.
L'objectif de ces plateformes est simple : recenser un maximum d'informations sur les électeurs potentiels
afin de mieux les mobiliser le jour de l'élection, grâce à des SMS ou des envois ciblés de mails. En 2008,
cette base de données avait permis au camp Obama de collecter 13 millions d'e-mails.

Comment fonctionne NationBuilder, utilisé par Mélenchon, et qui coûte de 29 à 5 000 dollars par mois
selon la taille de la base de données à stocker ou le service après-vente désiré ? "Les militants ne vont plus
aller tracter de façon aléatoire, mais vont cibler leur action grâce à une cartographie permettant de
repérer les zones abstentionnistes, celles qui sont favorables ou défavorables au candidat selon ses
promesses - par exemple, une zone éloignée des espaces verts pour un candidat qui soutient un projet de
parc..." expliquait Le Monde en novembre 2015. Pour cela, NationBuilder a investi, selon son site officiel,
100 000 dollars pour récupérer l'ensemble des données électorales américaines, publiques depuis le début
des années 2000. 100 000 dollars seulement ? Difficile à croire, quand on sait qu'un seul comté de l'Etat de
l'Alabama réclame 29 000 dollars contre son fichier de 3 millions de votants.

En France, le ps et Les Républicains investissent dans NationBuilder

Réduire la marge d'erreur donc, mais pas seulement. Les milliers de mails recueillis par le logiciel
permettent aussi aux militants d'être plus réactifs le jour du vote. Comment ? En envoyant des courriels
testés au préalable : deux mails différents sont envoyés à deux panels de sympathisants et un bilan est
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ensuite réalisé pour savoir lequel des deux messages est le plus efficace (en fonction du nombre de mails
ouverts, de clics sur la pièce jointe ou du nombre de réponses).

En France, Patrick Mennucci, candidat PS aux municipales à Marseille, avait été l'un des premiers à
recourir à NationBuilder. Après sa victoire sur Samia Ghali à l'automne 2013 (et avant sa défaite face à
Jean-Claude Gaudin, UMP), il s'en vantait d'ailleurs dans les colonnes du Monde. "Je n'ai pas fait coller
une seule affiche pendant la primaire. A l'inverse de mes concurrents, j'ai tout investi sur le numérique".

Depuis, le parti "Les Républicains" a aussi fait appel à NationBuilder pour son site internet. En vue de la
primaire de la droite et du centre, François Fillon, Bruno Le Maire et Alain Juppé ont aussi signé un contrat
avec la firme américaine. Interrogée par Numerama, la directrice de campagne numérique de Juppé, Eve
Zuckerman, ex-stagiaire dans l'équipe Obama, explique : "On veut arrêter le pifomètre. Aux États-Unis on
teste en continu, on ne reste pas sur des pseudo acquis."
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Le site de campagne de Juppé

Contacté par @si, Gilles Boyer, conseiller de Juppé, précise : "Ça fait gagner énormément de temps. Ça
nous donne une base de données unique avec toutes les informations dont on a besoin, au même endroit.
Ça ne change pas la nature d'une campagne, mais son efficacité". Concrètement, que permet ce logiciel ?
"Si je décide un jour de m'adresser à tous nos sympathisants qui sont médecins, par exemple, je peux le
faire en un clic. Avant, ça m'aurait pris des heures. Ça permet aussi, à partir de l'adresse mail, de
retrouver les comptes Twitter et Facebook, et d'avoir toutes les informations publiques de nos contacts
afin de les contacter par plusieurs biais." En attendant la primaire, la bataille des données personnelles a
déjà commencé.
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